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à L’écheLLe de La vie LocaLe

Sites au rayonnement local ©Atile

le caractère vivant à l’échelle locale déPend de la PossiBilité de trouver, dans un Périmètre Proche 
(en bas de chez soi) :
d’une part des lieux facilement appropriables, bien définis et repérables, (facilité d’accès, équipements, 
aspect structuré et organisé)
et d’autre Part, des esPaces différents, non structurés et non règlementés, la valeur accordée Par les 
haBitants à ces esPaces en marges, en liBre accès, suggère de s’interroger sur leur devenir.

les lieux appropriés et non règlementés 

les espaces de proximité, appropriés et règlementés 

l’espace public de la ville, en accès libre permanent

faubourgs
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L’espace pubLic de La viLLe, en accès Libre permanent

Noisy-le-grand - intensité du marché forain ©Atile

autres lieux d’intensité urBaine
 - les rues principales et commerçantes 
de centre-ville, les axes intercommunaux 
(RD20, RN 301…), sont des lieux de passage, 
d’échanges, de rencontres, et de lien social 
ouverts à tous. 
 - les puces, les marchés forains, les 
rues commerçantes, gares….et autres lieux qui 
génèrent un foisonnement des échanges sur 
l’espace public, une multitude d’individus, voire 
la foule.
 - le centre-ville de saint-denis conjugue 
l’animation d’un pôle d’intensité urbaine avec 
la richesse et l’attractivité d’un haut lieu de 
l’histoire de France.  
 - les faubourgs : un caractère  vivant 
résultant de l’imbrication de différentes 
fonctions (habitat, artisanat, activité, commerce 
…) qui favorisent, par l’animation urbaine liée 
à la superposition des fonctions et à la variété 
des usages, des échanges riches et diversifiés.  

les Places PuBliques :

Réparties sur les différentes communes du 
département, certaines places produisent 
un  dégagement, une respiration dans le tissu 
urbain dense. (place du Front Populaire, abords 
de la basilique et place Jean Jaurès à Saint-
Denis, espace Aristide Briand à Noisy-le-Grand, 
Place du Forum au Blanc Mesnil…)

ce ressenti  résulte à la fois de 
l’interruPtion Ponctuelle de la 
trame Bâtie, de la qualité des 
aménagements, des amBiances, 
et de la PossiBilité d’y Pratiquer 
des activités urbaines (marchés, 
fêtes, rassemblements) et/
ou des loisirs de Plein air 
(promenade, repos, jeux, sports, 
détente, méditation...). 

Saint-Denis - ZAC Nozal, square Diderot : l’intensité des aires de jeux©Atile

3.1 - des Lieux d’intensité variabLe - à L’écheLLe de La vie LocaLe
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Aubervilliers - rue Henri barbusse/avenue de la république, l’intensité du faubourg ©Atile

Saint-Denis - rue de la République, l’intensité du centre-ville ©Atile

Schéma «intensité espace public»  ©Atile
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Les espaces de proximité, 
appropriés et régLementés.

les Parcs urBains sont les lieux les 
plus significatifs par leur diversité : Parc de la 
Légion d’Honneur à Saint-Denis, parc des Docks 
à Saint-Ouen, parc Jean Moulin les Guilands et  
parc des Beaumonts à Montreuil, Parc Henri 
Barbusse à Romainville, parc Jacques Duclos au 
Blanc-Mesnil),

ce sont des esPaces règlementés, 
Parfois  clôturés, de dimensions 
variées  (de quelques centaines 
de mètre-carrés à 2 ou 3 
hectares), disséminés en 
différents Points du territoire. 
l’intensité de ces esPaces 
de Proximité déPend de la 
fréquentation en fonction des 
saisons, des jours de la semaine 
et des activités ProPosées.

Dans certains cas ce sont des esPaces 
PuBlics où les habitants deviennent acteurs 
(appels à initiatives pour s’approprier des 
espaces (Montreuil : Petits Espaces de Proximité 
Aménagés…)

À l’intérieur des quartiers de 
grands ensemBles, l’absence de 
qualité des espaces extérieurs a longtemps été 
synonyme d’ennui, d’abandon, de rejet : des 
espaces non appropriés et sans intensité. Suite 
à des opérations d’aménagement engagées 
dans le cadre de l’ANRU, certains d’entre eux 
sont à nouveau appropriés par les habitants et 
renouent avec une forme d’intensité. 

Saint-Denis - ZAC Nozal, square Diderot ©Plaine Commune

montreuil - Pepa ©silva-landscaping

Sevran - quartier Rougemont, aire de jeux ©Atile

3.1 - des Lieux d’intensité variabLe - à L’écheLLe de La vie LocaLe
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Schéma «intensité des jardins privatifs dans les quartiers pavillonnaires»  ©Atile

dans les quartiers 
Pavillonnaires, les jardins privatifs 
offrent une forme d’intensité en tant que lieux 
de convivialité et dans l’investissement des 
habitants pour leur cadre de vie 
(Cf. : travaux de Bernard Lassus sur les «habitants-
paysagistes»)

d’autres esPaces, terrains 
de sPorts, jardins familiaux, 
jardins Partagés, accessibles au 
quotidien, portent l’intensité associée à des 
activités de groupes, familiaux, sportifs, 
associations qui « fabriquent » des espaces 
et des ambiances paysagères très typées, de 
petite échelle et très appropriés.

Noisy-le-grand - quartier des Charmilles, jardin privatif ©Atile

montreuil - mur à pêches_source CD93
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Les Lieux appropriés et 
non régLementés
Souvent situés en marge des centralités, 
non règlementés par une limite et des accès 
identifiés, en libre accès, ils permettent une 
appropriation par une ou quelques personnes, 
notamment comme lieux d’expression de la 
culture urbaine (street-art...).

Ce sont des espaces non construits, ouverts, 
de petite échelle qui n’entrent dans aucune des 
catégories usuelles (squares, places, parcs…). 
Ce sont souvent des espaces marginaux, des 
délaissés et des franges d’ouvrages routiers, 
des espaces interstitiels divers souvent peu 
aménagés (friches) qui font soit l’objet d’une 
réappropriation encadrée (jardins partagés), 
soit fréquentés par quelques habitants. 

Par le coté imPrévu et inhaBituel 
de leurs amBiances Paysagères, 
ils donnent, à ceux qui les 
connaissent et les Pratiquent, 
un sentiment de resPiration 
donné Par la surPrise d’un lieu 
qui ne ressemBle Pas aux autres, 
des lieux inattendus, cachés, 
dotés d’un «pouvoir d’évasion» 
(jacques sgard dans : les grands 
paysages d’ile de france – février 
1996).

Cette complexité, ce désordre, produisent 
et préservent parfois, l’existence de lieux 
particuliers, méconnus, ignorés.... qui «font 
paysage», au cœur des nombreux interstices 
entre les tissus urbains constitués..

Le département de la Seine-Saint-Denis, en 
raison de l’ampleur et de la diversité des 
surfaces concernées par la désindustrialisation, 
est particulièrement riche en espaces et lieux 
qui présentent ce type de qualités paysagères.  

Neuilly sur marne - «petit bijou» ©Atile

Sevran - abords du canal de l’ourcq: espace approprié ©Atile

gagny - friche montguichet ©Atile

3.1 - des Lieux d’intensité variabLe - à L’écheLLe de La vie LocaLe




